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Après un voyage d’environ 8 heures, arrivée à l’aéroport Pôle Caraïbes au Raizet en Guadeloupe ou à Karukera, l’île aux belles eaux et à la végétation

exubérante qui fait partie des Petites Antilles. Cette île bordée d’un côté par la mer des Antilles (à l’ouest) et de l’autre par l’océan Atlantique (à l’est) a la

forme d’un papillon.
La Guadeloupe, département français d’outre-mer, est composée

de deux îles reliées entre elles par les pont de la Gabarre et de

l’Alliance qui enjambent La Rivière Salée.

La Basse-Terre, à l’ouest, est volcanique ; elle possède une forêt

dense et verdoyante, sur toute sa surface. Sa superficie est de

548 km2. La Grande-Terre, à l’est, est corallienne, plus sèche ;

sa végétation est moins touffue, les arbres s’élèvent moins haut

dans le ciel. Sa superficie est de 586 km2.

Au large, vous trouverez les îles de La Désirade (22 km2), La

Petite Terre, Marie-Galante (158 km2), et l’archipel des Saintes

(13 km2).

Le climat de ces îles baignées par les eaux chaudes de

l’Atlantique, de la mer des Antilles, et du golfe du Mexique, est

tropical maritime, c’est-à-dire chaud et humide. Les

températures annuelles au niveau de la mer s’élèvent en

moyenne à 26°. Une saison sèche, appelée carême, s’étend de

janvier à mai. Les pluies sont peu abondantes et permettent de

visiter l’île sereinement. Les alizés soufflent et le climat s’avère

plus agréable. De juillet à novembre, l’hivernage est la saison

des pluies, de belles éclaircies alternent avec des orages, le taux

d’humidité atmosphérique est à son maximum, la température

s’élève de 28° à 30°. De juillet à octobre, les ouragans peuvent

aussi passer sur ces îles, accompagnés de vents et averses de

pluies violents aux effets dévastateurs.

L’île possède un beau volcan, la Soufrière, de type péléen,

surnommé « la vieille dame », qui culmine à 1467 m d’altitude.

L’économie est basée sur l’agriculture (canne à sucre, bananiers,

caféiers, cacaoyers), et le tourisme.



La Guadeloupe et les îles environnantes (La Désirade, Marie-Galante, les Saintes) ont été découvertes par Christophe Colomb en

1493.

En 1635, L’Olive et Duplessis débarqueront à la Guadeloupe.

Dès 1640, s’organisent les voyages triangulaires : en échange de pacotille, les navires négriers des ports atlantiques achetaient

aux roitelets de la côte guinéenne des milliers de malheureux que l’on entassait dans les cales afin d’être vendus dans les ports

des îles ou troqués contre des produits exotiques revendus en Europe.

En 1685, le statut des esclaves fut réglementé et défini par le Code Noir : considérés comme des propriétés mobilières insaisissables, ils

ne pouvaient, en principe, ni posséder, ni ester en justice, ni témoigner contre les blancs. Cependant, une fois instruits dans la religion

chrétienne et baptisés, ils bénéficiaient du statut familial découlant du mariage chrétien, et bénéficiaient du repos dominical, pouvaient

posséder un pécule et se livrer à des activités rémunératrices en dehors des heures de travail. L’assistance aux infirmes et malades étaient

obligatoire, les châtiments réglementés. Ce n’est qu’en 1794, que la Convention abolit l’esclavage dans toutes les colonies » et la

Constitution de l’an III érige les colonies en départements français. Cependant, l’esclavage fut rétabli en 1802 dans les colonies

pour être définitivement aboli par la loi du 4 mars 1848, suite au combat à Paris d’hommes, comme Tocqueville, Broglie,

Lamartine et Schoelcher.

La seconde moitié du XVIIème siècle fut marquée par la guerre entre les Anglais et les Français. En Guadeloupe règne les

« seigneurs particuliers » qui ont acheté les iles à la Compagnie alors en faillite. En 1674, Colbert créa la Compagnie des Indes

Occidentales et racheta ces îles à ces seigneurs. Un Pacte colonial dura jusqu’au Second Empire : les colonies ne pouvaient

commercer qu’avec la Métropole, et en échange de la totalité de leur production, elles recevaient tout ce qui leur étaient

nécessaire.

En 1697, l’importance économique des îles coloniales fut l’objet de conflits entre la France, l’Angleterre et la Hollande. Louis

XIV dira alors qu’un « bon traité de commerce vaut mieux que l’acquisition de quelques places fortes ».

Au milieu du XVIIIème siècle, plus de 400 sucreries fonctionnaient en Guadeloupe. Le sucre était raffiné à Dunkerque, Bordeaux et

Nantes. Le commerce de Gingembre, indigo, tabac, liqueurs, bois précieux était florissant. La seconde moitié du XVIIIème fut

l’objet des rivalités franco-anglaise et déboucha sur la guerre des Sept-ans. La Guadeloupe fut prise par les anglais et en 1758,

Point-à-Pitre fut fondée.

En 1763, le traité de Paris fut un désastre pour l’empire colonial français, elle conserva La Guadeloupe et la Martinique mais

perdit d’autres îles, et le Canada. En 1802, le traité d’Amiens restitue à la France La Guadeloupe, la Martinique, Sainte-Lucie

mais conserve Trinidad.

En 1848, le sucre de canne cesse d’être une denrée de luxe et le monopole des colonies, qui est concurrencée par la betterave.

Au XXème siècle, et plus exactement en 1911, les Antillais exigent un droit de serve militaire obligatoire. Au cours de la Grande

Guerre beaucoup furent tués. En 1946, les Antilles françaises se transforment en départements intégrés à la communauté

nationale.



C’est le 28 juin 1635 que Duplessis et ses hommes

débarquent à la Pointe allègre, à Sainte-Rose,

nom donné à la ville à la Restauration. En 1769,

sur ordre de Louis XV, la commune est découpée

en 18 quartiers dépendants des grandes

habitations sucrières. Aujourd’hui, c’est une

commune qui se tourne principalement vers la

mer. Les pêcheurs ont remplacé les agriculteurs.

Sur le port de pêche, se tiennent les bateaux

d’excursions touristiques et saintoises.

Lors de votre promenade en bateau dans le Grand

Cul-de-Sac Marin de Sainte-Rose, réserve de la

biosphère de l’archipel guadeloupéen, qui se

compose de plusieurs îlets, sur lesquels il est

interdit d’accoster, vous découvrirez trois types

d’écosystèmes : lagon, mangrove et forêt

marécageuse.

Si le temps consacré à votre navigation vous le

permet, vous croiserez les îlets Labiche, Caret, du

Carénage qui comprend l’îlet blanc apparu près du

port de pêche de Sainte-Rose après le cyclone

Hugo en 1989.

Ces îlets de sable blanc sont le royaume des

oiseaux, tels que les aigrettes, les hérons blancs

qui n’y ont pas de prédateur.

Vous pourrez également descendre, en masque et

tuba, visiter l’épave du catamaran de 20 mètres

qui gît en eau peu profonde. Elle est le royaume

de moult poissons. Il est aisé de filmer leur ballet

maritime avec votre camera 4K. Vous découvrirez

également de nombreux poissons sur la barrière

de corail.

Sur les fonds blancs, vous avez pied. Il est agréable de s’y baigner. Votre navigation demande de l’attention,

car en de nombreux endroits il y peu de fonds et des rochers affleurent dans le Grand Cul-de-Sac Marin. Un

GPS remis lors de la location vous guidera et vous évitera d’échouer sur les bas fonds. Avec les bateaux sans

permis, vous passerez un bon moment de détente et de découvertes, en toute liberté.

***

LAGOON LOCATION – Port de pêche de Sainte-Rose – Tél. 06 90 00 71 91 - www.lagoonlocation.com
- location de bateaux avec ou sans permis

- GPS avec tracé défini fourni, et sa carte. Explications sur le fonctionnement du bateau et du GPS 15 mn avant le départ

- tarif en 2019, à partir de 60 euros le ½ journée, 120 euros la journée (carburant inclus – moteurs 6 CV)

- petits bateaux pour 5 personnes maximum

- loueur sérieux

http://www.lagoonlocation.com/


Le domaine agricole de Séverin, l’un des plus anciens de l’île, se

découvre dans un petit train qui vous conduit, en 35 minutes, tout

autour du domaine. Vous pourrez ainsi en admirer le paysage verdoyant.

Cette balade est commentée, et vous raconte l’histoire des familles, qui

furent tour à tour, propriétaires des lieux, et le nom des personnalités

qui y sont venus.

Elle fut rachetée en 1835 par un monsieur Séverin ; le domaine conserve

son nom. C’était alors une sucrerie, dont les pains de sucre étaient

envoyés en métropole. Ce fut, également, une conserverie d’ananas

pendant plusieurs années.

La propriété fut transmise par sa tante, en 1928, à monsieur Henri

Marsolle, l’une des anciennes famille de l’île. Ce dernier mit en place

une petite distillerie, une conserverie d’ananas, et ce jusqu’en 1970.

En 1980, il y a fait un élevage de ouassous, qui grandissaient dans les

bassins de 100 mètres de long, de 25 mètres de large, et 1,20 mètres de

profondeur, remplis par simple gravitation des eaux de pluie. Il fallait 9

mois pour que les ouassous atteignent une taille adulte de 40 g.



Les Marsolle ont été rhumiers de père en fils depuis 1893. Ce savoir-

faire s’est transmis sur 5 générations. L’exploitation avait été confiée

ces dernières années à un gérant. Suite à des conflits avec lui, par

vengeance, ce dernier a détruit, début 2019, l’outil de travail de la

distillerie. Vous ne verrez donc plus la roue à aubes, et autres objets de

la distillerie, dont les alambics, le four de chauffe…. En 2019, ce sont

les dernières bouteilles de rhum au nom du domaine de Séverin qui sont

en vente. Cependant, vous pourrez continuer à acheter les produits du

domaine Marsolle : des sauces et confitures, du rhum et punchs

agricoles de Guadeloupe et Henri Marsolle, ainsi que des souvenirs de

l’île.

La visite de la propriété se poursuit par les jardins fleuris par May

Marsolle, qui y a fait planter de nombreuses espèces de plantes

exotiques. Vous découvrirez également une partie de l’habitation

Joseph Marsolle, authentique maison créole de style coloniale du début

du 20ème siècle.

Dans le domaine, la case à Popo vous est présentée. C’est un hommage

à l’une des employées, Marie-Denise Aubertan dite « Popo » qui a

travaillé de 1950 à 1970 sur le domaine. Elle transportait de la bagasse,

sur sa tête, dans un panier à bagasse, depuis le moulin vers le four qui

chauffait l’alambic. Vous pourrez ouvrir les portes de la case et

découvrir son lieu de vie sommaire.



Ci-dessus  une partie de 

l’aménagement d’une case

La case à « Popo » 
n’était pas située à cet endroit 

à l’époque de son occupation

par Marie-Denise Aubertan, 

de 1950 à 1970. 



La belle maison créole de Monsieur MARSOLLE. Le haut de la demeure est réservée à des locations de courte-durée, et à des invités de leur famille.

Le Domaine de Séverin – Cadet - 97115 Sainte-Rose

Tél. 0590 69 85 44 – Fax. 0590 69 84 21

www.ledomainedeseverin.fr – facebook/Domaine de Séverin - contact@ledomainedeseverin.fr – du lundi au samedi de 9 h à 17 h 00

http://www.ledomainedeseverin.fr/
mailto:contact@ledomainedeseverin.fr


Au rez-de-chaussée de la maison,

vous découvrirez :

- le grand salon meublé d’objets

d’époque conservés par la famille

Marsolle qui met en scène l’âme de

cette demeure.

- La pièce qui présente sur un mur

l’immense arbre généalogique de la

famille Marsolle.

Le bar est le témoin de l’époque

pendant laquelle cette demeure était

un restaurant.

La cuisine, comme dans toutes les maisons créoles

en bois, était située à l’extérieur de la demeure,

dans un bâtiment annexe.

Dans cette dernière fut effectué en mai 2014, par la

BBC et France Télévision, le tournage d’un des

épisodes de « Meurtres au Paradis ». Des objets

anciens ont été laissés par la production.



Un intéressant film tourné à la distillerie Reimonenq vous fera découvrir tout le processus d’élaboration du rhum 

depuis la plantation de la canne jusqu’à la mise en bouteille du rhum



Le musée du Rhum est situé dans la distillerie créée en 1916 par la famille

Reimonenq. Un très bon film documentaire vous donnera toutes les

explications sur les différentes étapes de la fabrication du rhum : la

plantation, la récolte, le broyage, la distillation, la mise en bouteille.

Le musée possède plusieurs salles, dont :

▪ deux salles consacrées à l’histoire du rhum avec des alambics, un four de

chauffe, des tonneaux, divers outils, des explications…

▪ une salle réservée à l’impressionnante collection de quelque 5 000

insectes du monde entier. Collection unique de Fortuné Chalumeau, qu’il a

mis plus de 25 ans à composer.

- Une salle présente quarante belles maquettes des plus grands voiliers

mythiques du monde, dont la Santa Maria, etc…

Dans leur boutique, vous trouverez des rhums et punchs, dont vous aurez

auparavant fait la dégustation en libre service.

Musée du Rhum

Distillerie Reimonenq
Bellevue- 97115 Sainte Rose

Tel. 0590 28 70 04

museedurhum@wanadoo.fr

www.rhum-reimonenq-musee.com

Visite libre et payante

Du lundi au samedi de 9 h à 17 h

mailto:museedurhum@wanadoo.fr
http://www.rhum-reimonenq-musee.com/


Salle de présentation du rhum

et des outils de fabrication

Quelques spécimens 

faisant partie de l’importante collection d’insectes 

réalisée par Fortuné Chalumeau

dont des phasmes effrayants,  et des chrysophores

Dans la salle réservée à cette collection 



Quelques exemples de rhum agricole de la Guadeloupe 

Une fois mis en bouteille le rhum ne vieillit plus
A consommer avec modération

La Guadeloupe possède un climat chaud et humide propice à la culture de la canne à sucre, à partir de laquelle le rhum est fabriqué. Cette plante fut introduite

par les colons européens au XVIIème siècle. Cependant, la technique de distillation était connue depuis le 4ème millénaire avant J.C. en Mésopotamie, et utilisée

pour les parfums.

En 1694, le révérend père Jean-

Baptiste Labat, à son arrivée en

Guadeloupe subit une terrible fièvre.

C’est une décoction composée d’un

alcool méconnu à l’époque « l’eau-de-

vie appelée guildive », obtenue avec la

canne à sucre, qui l’aurait sauvé. Par la

suite, il eut l’idée d’importer un

alambic sur l’île pour distiller la canne

à sucre.

Pour la confection du ti punch, il faut

additionner du sucre de canne, du

rhum blanc (de 40° à 55°) et du citron

vert.

Vous pouvez, également, faire du rhum

arrangé en faisant macérer, pendant un

minimum de 15 jours des fruits

tropicaux ou un mélange déjà prêt,

dans du rhum blanc.

Le rhum ambré (mélange de rhum

paille et de rhum vieux) est réservé à

la pâtisserie.

Il n’existe plus que 8 distilleries en

Guadeloupe, quatre en Basse-Terre,

une en Grande-Terre (au Moule), et

trois à Marie-Galante, alors qu’il y en

avait 55 en 1939.

Pour faire du rhum agricole, on écrase

rapidement après la coupe les cannes à

sucre dans une presse. La bagasse

obtenue est broyée pour en extraire un

maximum de jus, appelé le vesou. Le

vesou filtré est introduit dans des cuves

de fermentation pendant 36 à 48 h. Il

devient un vin appelé la grappe titré à

5° ou 6° d’alcool.

La dernière bagasse est utilisée comme

combustible par la distillerie.

C’est ensuite le travail du maître de

chais de transformer ce vin en pur jus

de canne appelé rhum.

Le jus de fermentation est chauffé, et

grâce à la distillation l’alcool est

séparé du vin pour réaliser du pur jus

de canne fermenté.

Celui-ci est ensuite conservé dans des

cuves en fûts de chêne pour le

vieillissement.

Seule la distillerie Reimonenq

utiliserait en Guadeloupe 

un alambic à double colonne, 

inventé par Léopold Reimonenq.

Une tonne de canne à sucre produit 100

litres de rhum titré à 55°.



Le sentier de randonnée du saut des Trois Cornes situé près de Sainte-

Rose est un circuit de 3 km en forêt humide, qui se fait en 3 heures

environ. Cependant, si vous désirez vous rendre seulement au saut des

Trois Cornes, et ne pas parcourir l’intégralité du circuit, cette cascade

est accessible, en famille, entre 30 et 40 minutes environ (800 mètres).

Il est préférable de s’y engager par temps sec, le chemin qui traverse la

foret est boueux et glissant. Le dénivelé sur le parcours est de 150

mètres environ.

Au départ de cette balade dans la forêt se trouve la source sulfureuse

de Sofaia. Celle-ci a été aménagée. Après et/ou avant votre balade,

vous pourrez prendre une douche, en plein air, sous les eaux sulfureuses

reconnues pour leurs bienfaits sur la peau.

L’ONF a aménagé l’accès, et installé des bornes interactives

« Sylvascope » pour découvrir les richesses de cette balade en forêt.



La belle plage des Amandiers, d’une longueur d’environ 1000 mètres,

se situe près de Sainte-Rose. C’est une plage de sable doré. 

Elle doit son nom aux nombreux amandiers qui la bordent, 

et vous protègent du soleil.

Des carbets permettent de pique-niquer.

Un restaurant sur le site pour vous restaurer.



Située entre Sainte-Rose

et Deshaies, le littoral de

la plage de Cluny est

accessible à deux pas de la

route. Elle possède deux

accès : Cluny est et Cluny

ouest.

Cette bande de sable se

déroule sur plus de 1 000

mètres.

De sable roux, la mer y est

houleuse de septembre à

avril.

Ce lieu est également un

site de ponte de tortues.



La plage de la Perle fait partie des très belles plages de la Basse-

Terre. Sauvage, son littoral bordé d’une végétation luxuriante, et

son sable doré en font un joyau. Sur la partie nord, le long de la

falaise, se trouve un spot pour la découverte des fonds marins, en

masque et tuba.

Des petits restaurants créoles raviront vos papilles.

Sur cette belle plage se trouvait une case créole dans laquelle se

déroulent régulièrement les tournages de la série « Meurtres au

Paradis ». C’est la maison de l’inspecteur de la police britannique.

Vous trouverez d’autres lieux, qui ont ou qui se retrouvent

régulièrement dans cette série, à Deshaies et au Domaine Séverin.

Cette côte est protégée au large par une barrière de corail.

Comme d’autres plages de la Basse-Terre, c’est un lieu de ponte de

tortues.



La plage de la Perle aux belles eaux émeraudes est située non loin de Deshaies, près de la pointe Rifflet. Au large, l’île de Kawan. 



En Guadeloupe, le ciel bleu alterne avec les nuages, ce qui n’empêche pas de

profiter des bains dans une mer à la température idéale en ce mois de juillet.

L’avantage de ces belles plages de Basse-Terre, les plages ne sont pas bondées,

et ce pour le plus grand plaisir des amateurs de tranquillité. Le lieu n’est pas

dénaturé. De mai à septembre, la mer est calme.



Vue panoramique de Grande Anse à Deshaies, dont le littoral est bordé par une magnifique plage de sable doré et sa végétation luxuriante.



La plage de Grande Anse à 2km de Deshaies est considérée comme la plus belle plage de Guadeloupe. 

Elle est classée dans les dix plus belles au monde. Un seul mot pour la décrire : paradisiaque. De mai à septembre, la mer y est calme.



A Grande-Anse Deshaies, vous les rencontrerez. Certains iguanes

adultes ne sont pas sauvages, car ils ont l’habitude de croiser du

monde. Ils se nourrissent d’amandes tombées des arbres. Cependant, si

vous leur offrez une mangue, ils la savourent aussi.

Les jeunes iguanes sont beaucoup plus sauvages. Ils se cachent dans le

sous-bois et se sauvent dès que vous faites du bruit.

En Guadeloupe, il est habituel de pique-niquer sur la plage. A droite,

cette famille sait apprécier la vie simplement. Un barbecue improvisé

de viande, et le tour est joué, pour un bon déjeuner. A leur départ, rien

ne subsistera.



A Grande-Anse Deshaies, vous pourrez découvrir une mangrove. Celle-ci est assez étendue et possède trois zones distinctes : une zone marécageuse,

une zone avec de l’eau douce, et une zone avec de l’eau salée. L’eau de celle-ci, malgré sa couleur, est très propre. Sa propreté est régulièrement

vérifiée par des scientifiques. Avec les canoës vous pourrez vous glisser dans les recoins de la mangrove. Il faut plus d’une heure et demie pour la

découvrir. Vous passerez un bon moment de détente sur l’eau, en toute sécurité.



Une belle étendue d’eau. Sur l’autre rive une forêt de palmiers royaux. 

Prenez le temps de regarder sur les berges, sans bruit, vous y verrez la faune qui 

l’habite, et la flore qui la borde.

MKG Centre Nautique (Tél. 06 90 26 88 64) 

plage de Grande-Anse

97126 DESHAIES

loue des canoës, des pédalos, des paddles

pour visiter cette étendue d’eau, sa flore, sa faune.



Votre randonnée 

nautique au cœur de la 

mangrove vous mènera 

le long des rives. 

Vous découvrirez dans 

les roseaux des oiseaux 

qui y nichent, 

et au bord de l’eau des 

nénuphars se 

développent à profusion.

Attention à préserver 

cette nature sauvage.



Les palétuviers au fond de la mangrove offrent une belle lumière, et se reflètent sur l’eau.



Deshaies, sur la côte sous le vent, est un petit port de pêche plein de

charme. Un lieu préservé où il fait bon vivre. Vous n’y trouverez pas de

grande zone industrielle. La vie s’y déroule en douceur au milieu d’une

nature luxuriante.

Les pêcheurs, chaque jour, vous proposeront leurs poissons et parfois

des crustacés (pêche en casier), sur le quai du port, en toute simplicité,

mais pas trop tôt dans la matinée. Le poisson est très frais et bon

marché en Guadeloupe. La dorade coryphène est un met de choix,

cependant ils vous proposeront d’autres poissons colorés et goûteux.

Vous trouverez sur cette commune de nombreuses maisons en bois.

Le long de la côte, tube et tuba, vous permettront de découvrir un spot

de plongée marine, tout aussi intéressante que la renommée réserve

Cousteau, au dire des habitants.

Hors juillet, vous pourrez faire une excursion en mer, ou une croisière

sur un catamaran stable de 18 mètres. Ce dernier est basé à Deshaies.

Tél 06 90 19 29 26 – www.talamanca.fr – info@talamanca.fr

http://www.talamanca.fr/
mailto:info@talamanca.fr


Le port de pêche et de plaisance de Deshaies. La vie se déroule tranquillement.



A Deshaies, chaque jour, vous pourrez acheter, à ce

commerçant, des fruits et légumes qu’il vend sur ce

petit marché typique situé au centre du village en

bord de mer, et ce en fonction des arrivages et des

saisons.



Pour la petit histoire, à Deshaies, des tournages ont lieu régulièrement pour la série « Meurtres au

paradis ».

L’ancien presbytère près de l’église en est le commissariat, comme l’atteste le nom sur la façade

de la maison créole. La salle de réunion filmée lors de la conclusion des enquêtes se situe à côté.



Une multitude de carpes Koi vous accueillent bruyamment au Parc botanique de Deshaies, 

dès que vous les nourrissez, ces derniers s’agglutinent  et la bagarre commence.



Une nature exubérante, des animaux, une belle cascade vous y attendent. 

Un chemin aménagé vous offre une balade paisible. 

La beauté des lieux enchante votre regard.

Un restaurant panoramique domine la mer et

la cascade du parc. Un snack « Le Manguier »

propose une restauration rapide face à la mer,

la baie de Deshaies et l’île de Montserrat.



Parmi les arbres remarquables qui attireront

votre regard, voici le ficus benghalensis ou

figuier des banyans.

Vous trouverez dans le parc également un

fromager et ses belles racines reconnaissables,

dont l’écorce sert à fabriquer des boites de

fromage, origine probable de son nom.

Ci-dessus, l’arbre du voyageur trône au milieu

d’un jardin très fleuri. C’est une plante de la

même famille que les strelitziaceae, originaire

de Madagascar. L’arbre permet de désaltérer

les voyageurs, d’où son nom.



Le parc floral et animalier de Deshaies était l’ancienne propriété de Coluche, 

aujourd’hui hébergement touristique. A droite, un fromager.



Des fleurs à foison complètent le magnifique décor de

ce parc botanique. Des panneaux explicatifs jalonnent

votre parcours et vous communiquent le nom de

certaines plantes, et fleurs originaires des Antilles ou

d’ailleurs, toutes plus belles les unes que les autres :

Héliconias (plus de 400 existent aujourd’hui), Balizyé,

Rose de porcelaine qui vient d’Indonésie, des Russelia,

des Euphorbia milii (couronne du Christ originaire de

Madagascar, Balisier des Caraïbes (à gauche), et bien

d’autres. A découvrir.



Ces perroquets apprécient

la compagnie, et qu’on leur

parle. Ils sont de nature

très calmes.

Tango est né en 2006. Après

la perte de sa première

compagne, et il s’est remis

en couple avec Salsa.

Quant à Roger, à droite, ce

dernier est né en 2004.

C’est la mascotte du parc

botanique.



Dans le parc botanique de Deshaies, vous ne découvrirez pas seulement, lors de votre

balade, une flore et nature exubérante, mais aussi des oiseaux. Dans une volière dans

laquelle vous pouvez entrer, et leur donner des graines à manger, des loriquets à tête

bleue vous attendent. Ceux-ci vivent principalement en Australie dans des zones boisées,

des mangroves, des plantations côtières, des forêts humides, etc...

Le parc d’une superficie de 7 hectares est fourni en plantes et arbres remarquables. Un

parcours vous mène dans les moindres recoins de ce lieu qui mérite votre détour.
Jardin botanique de Deshaies

Tél. 0590 28 43 02

www.jardin-botanique.com

info@jardinbotanique.com

Entrée payante. Ouvert du lundi au dimanche.

De 9 h à 16 h 30 – Fermeture du parc à 17 h 30

Pour vous guider, une application gratuite 

pour smartphone et tablette vous est proposée.

http://www.jardin-botanique.com/
mailto:info@jardinbotanique.com


La beauté de la Basse-Terre et de la côte sous le vent s’offre à vous à chaque virage. 



Si vous souhaitez acheter du poisson, vous en trouverez sur le petit marché

couvert, situé en bord de mer, à Baille-Argent, près de Pointe-Noire, à 10 mn de

Deshaies.

Le poisson est très frais, et sera écaillé, découpé selon vos préférences. Le

marché est alimenté par une dizaine de pêcheurs. Ce jour-là, nous avons eu une

magnifique et délicieuse dorade coryphène.

Ce marché est ouvert tous les jours, y aller entre 10 h et 13 h. Avoir l’appoint en

monnaie. Très bons produits frais et bon accueil.



LA MAISON DU CACAO
Chemin communal – Grande Plaine

97116 POINTE-NOIRE
Tél. 0590 98 25 23

www.maisonducacao.fr

Ouvert de 9 h à 17 h, du lundi au samedi

Présentation et commentaire toutes les ½ heures

Boutique de 9 h 30 à 16 h

Visite conseillée 

http://www.maisonducacao.fr/


Dans le jardin de la Maison du Cacao, un parcours explicatif et didactique vous attend. Un quiz, dont voici quelques questions, vous fera réviser le

commentaire fait auparavant. Un cacaoyer porte à la fois boutons, fleurs et fruits à même le tronc. C’est ce qu’on appelle, en botanique, la

cauliflorie. Sur les 5 à 6000 fleurs, seules 1% donneront des fruits. La cabosse apparait 6 mois après la floraison. Sa taille est différente selon les

variétés de cacao. C’est la couleur de son enveloppe qui détermine sa maturité. Chaque cabosse renferme une quarantaine de graines.



La Cabosse du cacao pousse

directement sur le tronc ou les

branches des cacaoyers. C’est ce

qu’on appelle la cauliflorie, en

botanique.





Une très intéressante explication sur les différentes phases de la

fabrication du chocolat vous sera donnée : écabossage pour extraire les

graines de cacao enrobées de leur mucilage, après la cueillette,

fermentation 24 heures après l’écabossage, séchage au soleil avec un

brassage régulier des graines pour réduire le taux d’humidité des graines

de 60 % ; elle prennent alors le nom de fèves de cacao. Une fois sèches,

les fèves seront triées puis stockées pour être transformées sur place.

Lors de la torréfaction, elle sont grillées entre 120° à 150°. Elles

passent ensuite au concassage, jusqu’à l’obtention du grué, pâte de

cacao amère. Le grué sera ensuite broyé en poudre ou en pâte.

La récolte des cabosses a lieu deux fois par an. Dans les régions

humides, elle peut s’étendre toute l’année. Elle s’effectue lorsque les

fruits sont à maturité. La couleur de la cabosse change et devient soit

orange soit jaune. Pour la cueillette, opération délicate on utilise des

coutelas, sécateurs, émondoir.

Les cabosses de la Maison du Cacao proviennent de la côte sous le vent : à savoir de Pointe-Noire, de Deshaies, de Sainte-Rose, et de Vieux-Habitants. Chaque cabosse contient environ 40

graines. Vingt cabosses donnent 1 kg de fèves sèches.

Vous découvrirez le chocolat (nom donné après l’ajout de sucre au cacao broyé) sous un nouveau jour. Une présentation/dégustation du cacao à 90 %, à 70 %, aromatisé, blanc, etc… vous sera

faite. Des produits d’exception sont présentés et vendus sur place. C’est l’excellence à l’état pure. A découvrir sans hésiter.



Comme tous les sites de la Basse-Terre celui-ci mérite d’être vu. Cependant,

ne pensez pas y être seul. De plus, vous devrez franchir la rivière pour

atteindre le saut d’Acomat.

Au départ du sentier, un panneau indique qu’il y a des risques pour les

baigneurs qui s’aventurent dans le bassin et qui ne respectent pas les consignes

de sécurité. Ci-dessous, ces jeunes vont effectuer des glissades le long du

bord, et un autre va sauter du point le plus haut, défiant toutes les consignes

en usage. A droite, le chemin abrupt qui mène à la cascade.



Pour atteindre cette cascade « le saut

d’Acomat » qui se trouve entre Pointe-

Noire et la route de la Traversée, vous

devez prendre la D16, et à l’intersection

vous diriger sur la route de droite.

Cette cascade se trouve sur la rivière

Grande Plaine.

Son accès bien que le sentier soit abrupt

et au milieu des racines des arbres n’est

qu’à 10 mn de marche. Prévoir des

chaussures aux semelles non glissantes

pour plus de stabilité.

Le saut d’Acomat se jette dans un beau

bassin vert émeraude de 2,43 mètres de

profondeur. Attention, il y a de gros blocs

de pierre sous l’eau, qui interdisent tout

plongeon, de même ne pas aller sous la

cascade, car des courants pourraient

vous empêcher de remonter.

Malgré tout, des inconscients habitués

des lieux avides de sensations fortes se

jettent du bord le plus haut, à leurs

risques et périls, considérant que le

temps calme, ce jour-là, le leur permet.



Pour les adeptes de la plongée

sous-marine, les 400 ha des

fonds sous-marins autour des

deux îlets Pigeons dont la

superficie est de 8 ha, et qui

sont situés à 1100 mètres des

côtes de la plage de

Malendure, près de Bouillante

sont renommés pour sa faune

sous-marine, dont les tortues,

les poissons multicolores, les

éponges, etc….

Une partie du film «Le monde

du silence» du commandant

Cousteau» y fut tourné.

Attention, il est formellement

interdit de toucher ou

d’approcher de trop près les

tortues, pour des raisons

d’hygiène. Des gardes veillent

et peuvent vous verbaliser.

La plage est composée de sable

fin gris, et elle est populaire.

Des boutiques en bord de mer

vous loueront des masques et

tubas si vous n’en possédez

pas.

De nombreuses associations ou

clubs de la plage de Malendure

vous proposeront des baptêmes

de plongées ou des visites en

bateau à fond de verre.



Le parc zoologique et botanique des

Mamelles est un émerveillement pour

les yeux. Situé à 30 minutes de Pointe-à-

Pitre, et 10 mn de Bouillante, Dans une

nature luxuriante de la Basse-Terre,

route des Mamelles, composée de plus

de mille espèces végétales, les animaux

vivent dans un cadre de vie des plus

agréables. Quatre-vingt cinq espèces

animales de la Caraïbe et de la Guyane,

soit plus de 450 animaux : mammifères,

oiseaux, reptiles etc… y demeurent.

Le zoo de Guadeloupe œuvre pour la

conservation de la faune sauvage des

Petites Antilles, dans un site 25 000 m2

de forêt tropicale humide.

Parc des Mamelles
Route de la Traversée

Bouillante
www.zoodeguadeloupe.com

Tél. 05 90 98 83 52

Ouvert tous les jours 

De 9 h à 18 h

Dernière entrée à 16 h30

Tarifs réduits et Pass Familles

Sur notre billetterie en ligne

http://www.zoodeguadeloupe.com/


L’environnement du zoo et parc botanique des Mamelles, verdoyant et fleuri, permet aux animaux de se cacher

s’ils le désirent. C’est le cas de ce crustacé, un bernard-l’ermite, qui se confond avec la couleur de la pierre.

Ils vivent parfois loin de la mer mais y retournent pour s’y reproduire. Ils consomment des cadavres et autres

détritus organiques. Les jeunes larves se développent dans les mangroves et empruntent un coquillage en guise

de logement leur corps étant mou.

Dans les hauteurs, vous apercevez le parcours de passerelles en bois suspendues dans les arbres.



La carapace de la tortue alligator est souvent recouverte

d’algues. Ses écailles marginales sont très dentelées. C’est

la plus grande tortue d’eau douce d’Amérique du nord.

Le toucan toco vit en Guyane, dont  il est le symbole. 

Il possède un plumage remarquable.

Vous découvrirez également sur le site du zoo des

conures, des aras, des amazones, et d’autres oiseaux

endémiques.

Le crabe de terre a conservé sa capacité à respirer avec

des branchies. Il aime les milieux humides, tels que les

marais, les mangroves, les berges des cours d’eau. Il est

consommé en Guadeloupe et Martinique lors des fêtes de

Pâques. Sa capture, la vente, et l’achat de crabe n’est

autorisé que du 15 février au 15 juillet ; seulement pour

les individus dont la carapace fait plus de 7 cm de large.

Les iguanes sont répandus en Guadeloupe.

Vous en verrez régulièrement en Basse-Terre,

en Grande-Terre et aux Saintes.

Les racoons ont bien compris que vous pourriez

leur donner à manger, d’où leur attroupement.

Vous découvrirez également dans le site des

mangoustes, des coatis, des singes, des félins,

des pandas roux, etc…



Ce jaguar noir, Panthera onca est un jeune jaguar né en captivité en février

2011 au zoo de Beauval, en France métropolitaine. Jusqu’à l’âge d’un an, il a

été élevé par sa mère, puis a été transféré dans ce zoo de Guadeloupe pour

conquérir un nouveau territoire. Il s’est très bien adapté à ce nouvel

environnement, similaire à celui de son espèce.

Dans quelque temps, il est prévu qu’un nouveau jaguar le rejoigne sur ce site.

Les tortues géantes des

Seychelles sont également

appelées tortues éléphantines en

raison de la taille de leurs

pattes. C’est la plus grande

espèce de tortue terrestre avec

celle des îles Galápagos.

150 000 de ces tortues vivent sur

l’île d’Aldabra aux Seychelles.

Son cou lui permet de brouter à

près d’un mètre de hauteur.

Le coati roux est un animal curieux et espiègle. Il se déplace aisément dans

les arbres. Un groupe de 5 à 10 individus est formé de femelles et de jeunes

mâles. Lorsqu’ils atteignent deux ans, les mâles sont exclus du clan.



Un grand parcours, à 15 / 20 mètres de haut, vous permet de vous balader grâce à

des passerelles suspendues, et de visiter la canopée. Par sécurité, seules deux

personnes maximum traversent en même temps chaque pont en bois. Ce circuit n’est

possible qu’à partir de 9 ans. C’est une promenade unique à la cime des arbres.

Parmi les plantes de cette

forêt, vous trouverez la reine

de Malaisie, appelée aussi

« gingembre de cire ». De

petites fleurs jaune émergent

des bractées. Elle fleurie

toute l’année.



La cascade aux Ecrevisses

est un bel endroit au

milieu de la forêt.

Cependant, celle-ci étant

très accessible et facile

d’accès, il y a un peu

trop de monde pour

apprécier ce site.

Il est déconseillé de

plonger du haut de cette

cascade.

Les guadeloupéens ont

l’habitude de venir se

baigner dans les rivières

pour se rafraîchir.



La Basse-Terre possède une végétation luxuriante et de belles chutes d’eau et des cascades. La cascade aux Ecrevisses s’atteint par la route de la

Traversée, et un chemin aménagé, facile d’accès, pour toute la famille.



Route de la Traversée, au lieu dit « La

Maison de la forêt », plusieurs circuits

balisés permettent de randonner dans la

forêt luxuriante de la Basse-Terre.

Après ce pont qui enjambe la rivière

Bois-David, vous entrez dans la

majestueuse forêt tropicale humide.

La Maison de la Forêt
Circuit  n°1 (20 mn)

Circuit n° 2 (40 mn)

Circuit n° 3 (60 mn)



Lors de votre balade en forêt, route

de la Traversée au site dit « Maison

de la Forêt, une belle histoire vous

sera contée par un agent du parc au

début du chemin. Puis, votre balade

commencera. Un chemin en pente,

au milieu des racines des arbres,

vous conduira au milieu de cette

nature sauvage et préservée.

La forêt est dense, les arbres

majestueux et de grande tailles, les

racines spectaculaires.

Ce circuit est agréable, pas très

difficile, cependant n’est pas adapté

aux personnes à mobilité réduite.

Une balade plus facile, et courte

mène à la rivière en contrebas.





A Vernou, dans la commune de Petit-Bourg, l’accès au sentier forestier se fait par un ancien

restaurant qui n’est plus en activité. Cette randonnée jusqu’au saut de la Lézarde n’est pas

aisé. Depuis les derniers cyclones, le chemin d’accès a été modifié et n’est plus balisé.

La descente d’une trentaine de minute se fait par un sentier abrupt, parfois glissant, au

milieu des racines des arbres et des troncs couchés qu’il faut, soit enjamber soit passer

dessous. La fin du chemin longe la rivière. Puis, prendre à gauche pour atteindre la

cascade. La montée est plus facile.

Cette belle cascade d’une dizaine de mètres mérite le coup d’œil. Elle se jette dans un

beau bassin propice à la baignade.

Ne pas oublier des chaussures de marche ou tennis, avec une semelle qui ne glisse pas, ce

sera plus facile pour emprunter ce chemin pentu.

***



La récompense est au bout du chemin, en arrivant à la rivière La Lézarde, nous pouvons admirer cette belle cascade, dénommée « le saut de la

Lézarde », et son bassin qui permet une agréable baignade. Il est évidemment déconseillé de sauter du haut de la cascade.





Le jardin de Valombreuse près de Petit-Bourg,

d’une superficie de 5 ha, regroupe plus de 500

espèces de plantes tropicales. C’est un magnifique

parc botanique. Des volières vont bientôt accueillir

des oiseaux. Le restaurant sera bientôt rouvert.

En effet, ce lieu a beaucoup souffert pendant le

dernier ouragan.

Plus de 500 plantes ont été introduites provenant de

lieux à la même latitude que la Guadeloupe.

Ce jardin est classé « jardin remarquable ». Vous y

croiserez des alpinias, des anthuriums, des

héliconias, des roses de porcelaine, pour n’en citer

que quelques-unes. Des oiseaux ont colonisés ce

magnifique endroit : colibris, sucriers, hérons,

tapeurs…



Ce magnifique parc floral tropical a

été créé avec passion par Magguy

Chaulet, comme une œuvre d’art. Il

offre la plus grande collection de

plantes tropicales de Guadeloupe.

En descendant jusqu’au fond du

jardin, vous atteindrez sa rivière. En

longeant, celle-ci par la droite, en

20/25 mn vous pouvez atteindre une

cascade. La randonnée n’est pas

balisée, et l’accès est fermé par

temps de pluie.

Ci-dessous, un pandanus



Art topiaire

JARDIN DE VALOMBREUSE

chemin de Grande savane

Cabout, 97170 Petit-Bourg

 590 95 50 50

www.valombreuse.com
Ouvert tous les jours de 9 h à 18 h

http://www.valombreuse.com/


En route pour le tour de la bananeraie de la plantation Grand Café, après avoir eu préalablement des explications. 

Une grande remorque équipée de 2 bancs est attachée à un tracteur conduit par le propriétaire de la plantation.

Visite guidée à 10 h 30, du lundi au vendredi 

 590 86 33 06

https://guadeloupe.net/loisirs/plantation-grand-cafe-capesterre-belle-eau

https://guadeloupe.net/loisirs/plantation-grand-cafe-capesterre-belle-eau


La bananeraie de la Plantation Grand Café.
Le bananier est une plante.

Un pied n’engendrera qu’un seul régime. Un rejet prend la relève.

Plusieurs espèces de bananes sont cultivées.



La plantation Grand Café se situe dans le quartier Bélair, D 53,

entre Goyave et Capesterre-Belle-Eau, commune de Sainte-

Marie. Jusqu’en 1940, une plantation de café, de cacao et de

vanille s’y trouvait. De nos jours, une bananeraie s’étend sur une

trentaine d’hectares. Les bananes sont récoltées sur place. Une

nouvelle méthode de coupe vient d’être expérimentée. Les

régimes de bananes sont découpés sur la plante, pour minimiser

le poids du régime. Ci-dessus, mise en cartons de bananes

récoltées une semaine trop tard. Elles sont réservées au marché

local, et non à l’exportation. La qualité prime en Guadeloupe.

Lors de la présentation de la banane par le propriétaire, nous

découvrirons les nombreux bienfaits de la banane, et de sa

peau…. pour la santé.

Leurs bananiers sont cultivés en respectant la biodiversité des

sols. Les bananes des Antilles sont un produit exceptionnel.



Le temple hindou de Changy se situe à Sainte-

Marie, à droite de la route en direction de

Capesterre-Belle-Eau. Il a été construit entre 1973

et 1974. Le temple possède des sanctuaires dédiés

à plusieurs divinités, comme le dieu à tête

d’éléphant…. C’est le plus important de l’île.
Voici le message du Swani, Monsieur R. KOMLA « A côté du

temple un petit ruisseau mène à la mer. A l’arrière, la

montagne a la forme de la couronne de la déesse Shiva, la

mère universelle. Sa force se manifeste par l’énergie, la

puissance, l’efficacité, etc… Si vous cherchez quelque

chose, quelle qu’elle soit, arrêtez-vous afin de vous

demander ce que vous désirez vraiment, moyennant que

vous sachiez ce qui est en vous. Pas de maraboutage ! Nous

vous fortifions avec l’énergie (par exemple, l’esprit divin,

les neuf planètes… ). Ce temple est ouvert à toutes les

cultures et tous les peuples.

La communauté indienne de Guadeloupe, les

tamouls, comprend environ 60 000 personnes.

Ces derniers sont arrivés sur l’île après

l’abolition de l’esclavage en 1848, comme main-

d’œuvre bon marché. De religion catholique, ils

continuent à pratiquer le culte de leurs

ancêtres. Ce temple est dédié à la déesse

Maliémin représentée par une statue à 4 bras

portant le disque, l’épée, le lilas des indes et le

trident de Shiva. C’est un sculpteur tamoul

venu d’inde qui a sculpté ces statues.
Le temple est ouvert les vendredis et dimanche de 7h à

10h du matin. Pour entrer dans le temple quelques règles

sont à appliquer : jeûner la veille, ne pas porter d’objet

en cuir, ne pas avoir de mauvaises pensées, ne pas avoir

eu de relations sexuelles.



L’allée Dumanoir est une route pittoresque et mythique en

Guadeloupe qui mène à Capesterre-Belle-Eau, sens Trois-Rivières –

Pointe-à-Pitre. C’est devenu un site historique et touristique de

Guadeloupe et Capesterre-Belle-Eau.

Avant de s’appeler, allée Dumanoir, elle avait pour nom «allée

Moulin-à-l’eau », puis « allée Pinel », puis « allée des Palmistes ».

La double rangée de palmiers royaux fut plantée sur l’initiative de

la famille Pinel Dumanoir en 1850, et menait à l’origine au

domaine du marquis de Brinon. Le domaine a été racheté, avec

son titre de marquis, par Philippe-Parfait Pinel Dumanoir en 1854,

riche famille guadeloupéenne.

Parmi les 400 palmiers royaux qui la bordent, beaucoup ont été

remplacés, en cause les dommages subis par les ouragans comme

celui de 1928 ; ils furent replantés en 1933. L’O.N.F. a fait

replanter 120 nouveaux palmiers royaux en 1998, afin de protéger

et de restaurer les abords de cette route de 1200 mètres qui attire

bon nombre de photographes amateurs et professionnels.

Une route à 4 voies a été construite parallèlement à celle-ci pour

la préserver, et contourner Capesterre-Belle-Eau. En 2012, un

parcours sportif et ludique a été créé le long de cette route qui

ravit les sportifs de plein-air. Vous trouverez également une zone

de jeux pour enfants, et des carbets pour pique-niquer.





Sur les terres au sud de Basse-Terre, des champs de bananiers se déroulent le long de la route de Baillif à Saint-Claude.





La route de Baillif à Saint-Claude offre de beaux points de vue, une végétation luxuriante et humide.

Des rivières avec des petites cascades croiseront votre route. L’odeur de soufre est omniprésent plus

on se rapproche du volcan de la Soufrière qui s’élève à 1467 mètres d’altitude.

La Soufrière est un volcan toujours actif. Ses panaches de fumerolles s’échappent du cratère sud.  Le 

départ du chemin se trouve à 950 mètres d’altitude près de la maison du Volcan. Le sentier du Pas du 

Roy, pavé par l’armée coloniale en 1887 fut longtemps le seul chemin d’accès à la Soufrière. Niveau 

de difficulté 1 : 30 mn aller pour atteindre le pied du volcan, à un belvédère.



Les Bains Jaunes sont des sources

chaudes qui jaillissent autour du massif

de la Soufrière. Sa température avoisine

les 30°, l’eau est riche en soufre et en

fer. Jadis, le fond du bassin présentait

une couleur ocre-jaune.

Un panneau indique la présence d’amides

dans le bassin et qu’il est déconseillé de

mettre la tête sous l’eau.

Ce site en plein cœur de la forêt a

toujours constitué une halte sur le

chemin de la Soufrière.

Des nappes d’eau jaunes révèlent la

présence de soufre au bord du chemin.

Le chemin du Pas du Roy mène au volcan.

Nous sommes dans le royaume du

mangle-montagne. La végétation est

moins luxuriante à partir de 1 000 mètres

les conditions climatiques étant plus

difficiles.



La Soufrière est surnommée la « vieille dame ». C’est le seul volcan de type péléen toujours en activité en Guadeloupe, et ce depuis 10 000 ans. Il culmine à

1467 mètres d’altitude. Son dôme présente la forme d’un cône de 900 mètres de diamètre à sa base. Des fumerolles de vapeurs sulfureuses et des sources

chaudes s’échappent de plusieurs points du sommet. Il est très surveillé. Le tremblement de terre de 2004 a conduit à la fermeture de la route qui mène au

parking de la Savane à Mulets. L’accès à la Soufrière se fait à partir du lieu-dit « les Bains Jaunes ». Après l’ancien parking de la Savane à Mulets qui mène au

sommet, un cours chemin balisé, sur la droite, mène à une vierge. Il existe 5 autres volcans parmi l’ensemble volcanique guadeloupéen : La Citerne, la

Madeleine, l’Échelle, Carmichaël, et le Nez Cassé. Une randonnée de 1 h 30 est nécessaire pour atteindre le sommet. Un magnifique panorama vous y attend.

Cependant, attention à la météo changeante.



En allant vers la 2ème chute du Carbet, faites un petit détour vers le Grand Etang, bassin naturel qui

s’étend sur 10 ha. Cependant, enduisez vous de protection anti-moustiques, car ils sont légion. Le site

vaut le détour et c’est un lieu prisé pour les randonneurs. L’accès y est facile.



Les chutes du Carbet se situent sur le

versant est du massif de la Soufrière. Elles

sont au nombre de trois. La plus lointaine

est la première chute. Elles se situent de

l’autre côté est du versant de la Soufrière,

par rapport au Pas du Roy (voir carte « massif de

la Soufrière »)

La deuxième chute s’atteint en 30 mn

environ, par un sentier aménagé et facile

d’accès. Payant.

Si vous désirez aller jusqu’au bassin de la

deuxième chute, il vous faudra marcher sur

les pierres du lit de la rivière, le sentier

n’existant plus. A la gauche du bassin, un

bain d’eau chaude vous attend.

De belles fougères arborescentes 

jalonnent votre parcours.



Pour se rendre à la deuxième chute du

Carbet prendre la route de l’Habituée

au lieu-dit Saint-Sauveur à partir de

la RN1, au niveau de Capesterre-

Belle-Eau.

Cette magnifique chute mesure 110

mètres de haut. Elle se jette dans un

bassin.

Tout le long du sentier aménagé, vous

pourrez admirer la magnifique forêt

tropicale humide qui recouvre la

Basse-Terre.

Cette balade est incontournable.

Des crabes de terre vivent en toute

quiétude dans ce milieu humide qu’ils

affectionnent.



La plage de Bananier, bordée de cocotiers, située non loin

de Trois-Rivières, est une belle plage de sable noir et fin.

La plage est ombragée et possède une aire de pique-nique.

Elle offre une vue sur les îles environnantes, les Saintes, et

Marie-Galante. De plus, c’est un spot de surf. Le site, très

pittoresque, mérite le détour.



Au sud de l’île, Trois-Rivières est le point

de départ pour les îles voisines, Les

Saintes, mais c’est aussi un port de pêche.

Vous pourrez également y visiter le parc

des Roches Gravées.

Des sentiers de randonnées, vous offrent

une vue imprenable sur Les Saintes et la

Dominique, comme le sentier de la Grande

Pointe à Trois-Rivières.

Fleurs de bougainvillers



Trois-Rivières, ciel nuageux avant une pluie orageuse. Le ciel est bleu du côté de l’île des Saintes au large.



L’archipel des Saintes présente un décor de rêve avec 2 îles principales : Terre-de-Haut d’une superficie de 5,22 km2, et une population de 1838

habitants, Terre-de-Bas, quant à elle, possède une superficie de 7,58 km2 et une population de 1030 habitants. Six îlets inhabités complètent cet

archipel, à savoir le Rocher du Pâté, l’îlet de la Coche, le Grand Ilet et l’îlet Cabrit. C’est Christophe Colomb qui a baptisé cet archipel du nom de

Los Santos en l’honneur de la fête de la Toussaint. La population des Saintes est historiquement constituée de bretons et de normands et de

métisses. Ces îles ont peu de terre agricole, par manque d’eau, ce qui explique que peu d’esclaves noirs ont été amenés sur l’archipel.

Terre-de-Haut est un lieu touristique réputé, tandis que Terre-de-Bas l’est beaucoup moins ; ses habitants vivent principalement de la pêche. Le

littoral de Terre-de-Bas a gardé un côté naturel et traditionnel, des sentiers de randonnées balisés permettent de la découvrir ; son littoral est

bordé de belles plages.

L’archipel des Saintes est réputé pour ses canots à voile traditionnelle, les Saintoises, et ses courses qui se déroulent dans l’archipel guadeloupéen.



Le village de Terre-de-Haut est situé dans une baie considérée la troisième plus belle au monde, après celles de Rio et d’Along. C’est un décor de

carte postale vu depuis la route du fort Napoléon. On peut visiter cette île en une journée grâce à la location de véhicule électrique, de vélo

électrique, ou de scooter. Pour y aller, et profiter pleinement de cette île, réserver votre billet sur internet quelques jours avant. Choisir le premier

bateau et repartir avec le dernier bateau. Le temps passe vite sur cette île.



Le Village de Terre-de-Haut composé de maisons blanches en bois est plein de charme. C’est le premier regard que l’on porte sur l’île en arrivant. 



A  Terre-de-Haut, 
vous pourrez acheter 
le délicieux gâteau 

traditionnel des 
Saintes 

« Le Tourment 
d’Amour », 

fourré à la noix de 
coco, à l’ananas, à la 
banane, au fruit de 

la passion, etc... 
Plusieurs parfums 

sont proposés.

A Terre-de-Haut, de belles boutiques vous attendent avec leurs créations, des galeries d’art, des peintres,
des sculpteurs. Vous y trouverez également des loueurs de voitures électriques, de scooters, de vélos
électriques, de gyropodes, et bien sûr des marchandes du gâteau traditionnel saintois, etc…



Le fort Napoléon est géré par

l’Association Saintoise de

Protection du Patrimoine.

A sa place, un premier fortin

se trouvait sur le morne Mire à

114 mètres d’altitude. Il

s’appelait « fort Louis »,

renommé, en 1805, « fort

Napoléon ». Ce dernier fut

détruit lors des guerres

napoléoniennes en 1809 par

les anglais. Il fut reconstruit

sous Napoléon III en 1867.

Ce fort n’a jamais servi à des

fins militaires. Ce fut un camp

d’internement pendant la

seconde guerre mondiale.

Il est inscrit à l’inventaire des

monuments historiques depuis

le 15 décembre 1997.

Il faut 30 mn pour l’atteindre

si vous y allez à pied. Vous

pouvez également vous y

rendre en voiture électrique,

vélo électrique ou scooter.

Ouvert de 9 h à 12 h 30 

Tél. 0690 61 01 51  

fortnapoleon97137@gmail.com

Dans une salle du musée, vous découvrirez ce dessin d’un saintois
portant un salako. Ce chapeau est apparu aux Saintes en 1873. Il
est toujours fabriqué de façon artisanale sur Terre-de-Bas, et
porté par quelques pêcheurs ; c’est le chapeau traditionnel
saintois.

Il est expliqué que celui-ci est un chapeau du Tonkin qui faisait
partie de l’uniforme des tirailleurs annamites. Ceux-ci servaient
dans l’armée française. Certains annamites se sont retrouvés en
quarantaine sur l’îlet à Cabrit.
En indochine, les « marsouins » de l’infanterie de marine
française portaient le « Salacco ».

Un saintois portant un salako

mailto:fortnapoleon97137@gmail.com


De belles expositions retracent l’histoire des Saintes à l’intérieur du fort

Napoléon situé en haut du morne Mire. De plus, vous pourrez bénéficier d’une

belle vue panoramique sur la baie de Grande Anse. Un jardin de cactus habille

le site.



La petite anse du Pain de Sucre et sa bande de sable blanc. L’endroit est prisé, celui-ci étant abrité et sans sargasse, vous n’y serez pas seuls.



La plupart des plages sont désertées,

car elles sont ventées, ou envahies par

les sargasses, en ce mois de juillet.

Baie de Pompierre

La baie du Marigot

Anse des Figuiers



L’îlet à Cabrit est inhabité. On y trouve le fort Joséphine construit en 1777. 

Il est situé à 1 km au nord-ouest de Terre-de-Haut face au fort Napoléon.  Il ferme partiellement la baie des Saintes.

Son point culminant s’élève à 85 mètres. Il mesure 1 200 m sur 750 m. 









La Guadeloupe est une île fascinante. La Basse-

Terre, recouverte d’une magnifique forêt tropicale

humide sur toute sa surface, recèle de bien des

trésors. Une flore composée de plantes

multicolores et variées, une faune riche d’oiseaux

endémiques, de mangoustes, de crabes de terre,

d’iguanes, d’araignées, de lézards, etc…).

De nombreuses randonnées permettent des

découvertes magiques. Au bout des chemins pentus

qui serpentent au milieu d’immenses racines des

arbres apparaissent des cascades ou des chutes.

La baignade, en masque, tuba et palmes, vous

permet découvrir les beautés du monde sous-

marin, à savoir tortues, poissons multicolores,

etc...

La Basse-Terre est à visiter sans hésiter, 
pour découvrir toute la richesse 

de sa forêt tropicale et ses paysages, 
son littoral et ses plages paradisiaques, 

sa cuisine créole, sa culture, son humour.



 0590 28 43 02

www.jardin-botanique.com

 0590 28 43 23

 0590 88 95 38

www.mahina.fr

 0690 91 02 22

 0590 28 45 87

RESTAURATION

o JARDIN BOTANIQUE DE DESHAIES
Villiers

97126 DESHAIES
- Restaurant panoramique et snack

o LE RAYON VERT
Hotel-Restaurant

La Coque Serrie
(sur la gauche, sens Deshaies - Pointe-Noire)

97126 DESHAIES

o MAHINA
Bourg

97126 DESHAIES
- restaurant/bar

- terrasse avec vue sur mer

- bonnes pizzas

- ouverture tardive

o ARC-EN-CIEL
Plage de Grande Anse

97126 DESHAIES
- restaurant de plage avec terrasse

- menu à petit prix – bon rapport qualité/prix

- bon accueil

o PAILLOTE DE LA PERLE / chez Ninotte
Plage de la Perle

Riflet

97126 DESHAIES
- restaurant de plage avec terrasse avec vue sur la mer

- menu à petit prix – bon rapport qualité/prix

- bon accueil

http://www.jardin-botanique.com/
http://www.mahina.fr/


 0590 28 43 02

www.jardin-botanique.com

 0590 98 83 52

www.zoodeguadeloupe.com

PARCS ET ZOO

o JARDIN BOTANIQUE ET ANIMALIERS DE DESHAIES
Villiers

97126 DESHAIES
- très beau parc, balade agréable et facile d’accès

- perroquets, flamands roses, carpes koï

o PARC ZOOLOGIQUE & BOTANIQUE DES MAMELLES

Route de la Traversée

97 BOUILLANTE
- au cœur de la forêt tropicale

- ouvert de 9 h à 18 heures (dernière entrée 16 h 30)

- Unique : balade dans la canopée – observation de la faune et de la flore tropicale à plus

de 20 m de haut à la cime des plus grands arbres (passerelles en bois suspendues) pour +

de 9 ans

- nourrissage du jaguar tous les jours à 12 h 00

- tous les secrets de l’insectarium les mardis et vendredis à 15 h 00

http://www.jardin-botanique.com/
http://www.zoodeguadeloupe.com/


 0590 28 70 04

www.musee-du-rhum.fr

www.frhum-reimonenq-musee.com

 0590 69 85 44

Fax 0590 69 84 21

www.ledomainedeseverin.fr

contact@ledomainedeseverin.fr

 0590 86 07 91 – 0590 25 42 00

www.rhumlongueteau.fr

 0590 25 42 20 – 0590 86 07 91

www.ruhum-karukera.com

DISTILLERIES, DOMAINE ET MUSEE DU RHUM

o MUSEE DU RHUM ET DISTILLERIE REIMONENQ
Bellevue

97115 SAINTE-ROSE
- visite payante, libre, et dégustation du rhum

- très belle exposition de papillons et insectes (5000)

- quarante maquettes de grands voiliers

- artisanat & métiers

- film (français, allemand, anglais, italien, espagnol) sur les différentes étapes depuis la

plantation de la canne à sucre à la transformation et mise en bouteille du rhum

Reimonenq

o DOMAINE SEVERIN

Cadet

97115 SAINTE-ROSE
- visite payante du lundi au samedi de 9 h 00 à 17 h 00

- visite commentée en petit train du domaine, d’une durée de 35 mn

- entrée dans l’habitation meublée d’objets d’époque de la famille Marsolle,

authentique maison créole de style colonial du 20ème siècle

- jardin tropical créé par May Marsolle

- vente de rhum Sevérin et Marsolle

- Pour info : il n’y a plus de distillerie au domaine Séverin – prochainement un musée du

rhum dans les anciens chais.

o DISTILLERIE LONGUETEAU

D 53 - Sainte-Marie

97130 CAPESTERRE-BELLE-EAU

o DISTILLERIE KARUKERA

D 53 - Sainte-Marie

97130 CAPESTERRE-BELLE-EAU

- à découvrir le KARUKERA, canne bleue.

http://www.musee-du-rhum.fr/
http://www.frhum-reimonenq-musee.com/
http://www.ledomainedeseverin.fr/
mailto:contact@ledomainedeseverin.fr
http://www.rhumlongueteau.fr/
http://www.ruhum-karukera.com/


 0590 98 25 23

www.maisonducacao.fr

 0690 19 29 26

www.talamanca.fr

info@talamanca.fr

 0690 00 71 91

www.lagoonlocation.com

MUSEE DU CACAO

o MAISON DU CACAO
Grande Plaine

97125 POINTE-NOIRE
- visite payante, libre,

- visite toutes les ½ heures de 9 h 30 à 17 h 00 du lundi au samedi

- visite très intéressante commentée, et découverte du cacao et du chocolat

- jardin didactique sur le cacao

EXCURSIONS EN MER

o TALAMANCA
Port de plaisance et de pêche

97126 DESHAIES
- Catamaran de 18 mètres

- jusqu’à 22 personnes

- Sauf congés en juillet, et août (à revoir)

o LAGOON LOCATION
Port de pêche (bourg)

97115 SAINTE-ROSE
- location de bateaux sans permis pour visiter le grand cul-de-sac marin (épave, barrière de

corail, alentours des îlets, fonds blancs)

- navigation avec GPS

- maximum 5 personnes par bateau

- tarif avec carburant inclus (en 2019 : 60 € la ½ journée ou journée 120 € -arriver ½ h

avant départ – recommandations d’usage et le mode d’emploi seront donnés)

http://www.maisonducacao.fr/
http://www.talamanca.fr/
mailto:info@talamanca.fr
http://www.lagoonlocation.com/


 0690 26 88 64

http://mkg-centrenautique.com

 0590 98 73 48

 0590 98 86 87

www.guadeloupe.fr/adresses-utiles/offices-du-tourisme/office-municipal-

du-tourisme-de-bouillante

 0590 99 92 43

www.pointe-noire.org

 0590 68 01 48

www.deshaies-tourisme.com

0590896133

www.france-voyage.com/villes-villages/sainte-rose-36593/office-

tourisme-sainte-rose-7610.htm

EXCURSIONS DANS UNE MANGROVE

o MKG CENTRE NAUTIQUE
Plage de Grande Anse

97126 DESHAIES
- Location de pédalo, de canoë, de paddle, palmes, masque, tuba

- Durée de location : ¾ heure, 1 h 30

OFFICES DE TOURISME

o OFFICE DE TOURISME DE BOUILLANTE
En face de la Mairie

Le Bourg

97125 BOUILLANTE

Plage de Malendure

97125 BOUILLANTE

o OFFICE DE TOURISME DE POINTE-NOIRE
Chemin les Plaines

97116 POINTE-NOIRE

o OFFICE DE TOURISME DE DESHAIES
Rue de la Liberté

97126 DESHAIES

o OFFICE DE TOURISSME DE SAINTE-ROSE
Place Tricolore

97115 SAINTE-ROSE

http://www.guadeloupe.fr/adresses-utiles/offices-du-tourisme/office-municipal-du-tourisme-de-bouillante
http://www.pointe-noire.org/
http://www.deshaies-tourisme.com/
http://www.france-voyage.com/villes-villages/sainte-rose-36593/office-tourisme-sainte-rose-7610.htm


 0590 92 06 39

réservation@ctmdeher.com

www.ctmdeher.com

 690 50 73 47

christellepineau@hotmail.com

https://terres-de-guadeloupe.com/fort-napoleon-aux-saintes

 0590 81 49 82

Fax 0590 99 50 74

Dépannage 0690 63 58 13

amonpoix@gmail.com

 0590 94 30 61

tourisme@lessaintes.fr

www.terredehauttourisme.com

TRAVERSEE POUR LES SAINTES

o CTM DEHER
Trois-Rivières /Terre-de-Haut (Les Saintes)
- conseil : Réserver quelques jours avant le départ par internet

- vedettes : Miss Guadeloupe – Miss Karaïbes – Miss des Iles – Antoinettes

- attention : Se mettre à couvert sur le bateau sous peine d’être arrosé par les vagues

MUSEE, VISITE FORT

o LE FORT NAPOLEON
Association Saintoise de Protection du Patrimoine

Morne Mire

TERRE-DE-HAUT

LES SAINTES
- musée de l’histoire des Saintes

- jardin exotique

- vue panoramique sur le village de Terre-de-Haut

- ouverture de 9 h à 12 h 30 tous les jours

- fermeture : 01/01, 01 et 27/05, 15 et 16/08, 25/12

- entrée payante

LOCATION
o LE CAP THEODORE « CAPTHEO2

23 rue Jean Calot

97137 TERRE DE HAUT / LES SAINTES
- location de véhicule électrique (4 personnes maximum)

- location de scooter

OFFICE DE TOURISME
Place du Gouverneur du Lion

Rue Jean Calot

97137 TERRE-DE-HAUT / LES SAINTES

mailto:réservation@ctmdeher.com
http://www.ctmdeher.com/
mailto:christellepineau@hotmail.com
https://terres-de-guadeloupe.com/fort-napoleon-aux-saintes
mailto:amonpoix@gmail.com
mailto:tourisme@lessaintes.fr
http://www.terredehauttourisme.com/


• COMPAGNIES AERIENNES :  

- AIR CARAIBES  - www.aircaraibes.com

- CORSAIR – www.corsair.com

- AIR France – www.airfrance.fr

• COMITE DU TOURISME DES ILES DE LA GUADELOUPE
5 square de la Banque – BP 555 – 97166 POINTE-A-PITRE Cedex -  0590 82 09 30 – fax 0590 83 89 22

info@lesilesdeguadeloupe.com – www.lesilesdeguadeloupe.com

• LOCATION DE VOITURE (RENTAL CARS – www.rentalcars.com)

• PARKING

Si vous partez de Roissy-Charles de Gaulle - réservation sur internet et paiement  à la réservation  par carte bancaire : 

- PR longue durée, situé près du Terminal 1. 

- P3 Résa Vacances, situé à 5 mn à pied du Terminal 3.

Si vous  partez d’Orly – réservation sur internet et paiement à la réservation par carte bancaire : 

– P ECO (navette gratuite pour vous rendre dans les terminaux)

Ces parkings sont moins onéreux pour les séjours de longue durée.

• FORMALITES POUR LES RESSORTISSANTS FRANCAIS

- Carte Nationale d’identité ou passeport en cours de validité

• INFORMATIONS GENERALES

- Décalage horaire : 6 heures de moins (lorsque c’est l’heure d’été en métropole), 5 heures de moins (lorsque c’est l’heure d’hiver en métropole)

- Langue : le français

http://www.aircaraibes.com/
http://www.corsair.com/
http://www.airfrance.fr/
mailto:info@lesilesdeguadeloupe.com
http://www.lesilesdeguadeloupe.com/
http://www.rentalcars.com/


www.bilbomag-voyage.com
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